
i l l d i H ddttion, t*** i j % rmu te* stBSBbr** 
de leur» familles. 

Ce contrai «jrant été ratifié à l'ujiaojmité. 
M. Duquenne fait procéder à la désignation 
des mutualistes qui doivent faire partie de la 
commission de contrôle prévu* par la con
vention La préai4mt de l'Un»** autualUt* 
devant présider cette ceenmUsioo, 11 d*eta*vd* 
a païaar •*• poweéra à M. Edettard Duboi*, 
qui a présidé la commission chargée de trai
tée avec le* phafmarieaa. Lasfa.nl** d**i-
gne encore M. Foriere, îiigéateur-chimitt*, 
secrétaire de la Société Mutuelle du person
nel de U Société rombaitiwM d'éclairage par 
la rat *t Vélectricitd. «t M. Delespaul, rap
porteur de la commission pharmaceutique. 

Au sujet d* la lutta contra la tuberculose, 
M. Duquenne annonça que l'Union Mutua
lité* a reçu deux demandes d'admission au 
Sanatorium de Montigny-sn-Oitrevent. Ella 
n'a pu donner satisfaction à la première éma
nant da la Mutuelle Naékud. to sujet ne «a 
trouvant pa* dans to* condition* requises 
pour l'admission. La seconde, provenant d* 
la Société Saint-Jos*ph, a été accueilli* *t to 
malade aéra prochainement installé an Sana
torium d'où tout fait prévoir qu'il reviendra 
•rudri. 

Le président adresse un appel en faveur 
da to Caisse de réatturanca qui compte déjà 

OINQ CENTS JUPON* façons nouvelles, 
en soie, moirettes, etc., à solder a la Liqui
dation Herta * C», 15, rue Nain. 28764e 

INSTITUT POPULAIRE DE ROUBAIX, 
1«. m* de* Art*. — Demain, dimanche : 
Cause de Crédit de 10 heures à 11 heuree ; 
Bureau de l'Association des Professeurs 
Dames, de IO h. à 11 h ; Jeunesse Prévoyante, 
recettes de 10 h. i/a à midi 1/3 ; Secrétariat 
du Peupla de 11 h. I/J à midi 1/* ; Retraites 
Ouvrières, recettes de 11 h. 1/4 à midi i /a; 
Bibliothèque, de 11 h. i/a 4 midi i/a. 

Lundi 6 mai, de i heures 1/2 4 4 heures : 
Enseignement ménager des Dames Jardiniè
res. Causerie du Docteur. 

Le soir, 4 8 heures, réunion du bureau de 
la Caisse de Crédit. 

Jeudi g mai, Bibliothèque de 0 heures 1/2 
4 11 heures. 

Vendredi soir. 10 mai, 4 8 heures 1/2, réu
nion du Comité de* Jardins Ouvriers. 

Phonee Petit*. 0toque*. Réparât, PIANOS. 
Pacte «* paient. Dsruyefc. l ia , Ode-Rue. 38776 

AUJOURD'HUI, Grande Veote-Néelam* au 
Grand Bazar de Koubaix, 53 4 57, Gde-Rue. 
PRIMES. Consulter le Catalogue. i8v7od 

L'UNION FRATERNELLE DE» AN
CIENS MILITAIRES OE L'ARMEE BEL-
CE de Roubaix et ses environs a tenu diman-T>lu» de i.ooo membre» «t dont il fait ««sortir « de Roubaix et ses environs a tenu diman-

les précieux avantagée. Enfin, tur ta propo- rbe dernier 4 4 heures, en son local 17, rue 
sition, l'assemblé* vête un* semme d* 10 fr* d* l'Hospice sa réunion mensuelle, sous la non, lassent 
pour to souscription ouvert* par la Fédération 
Nationale, pour l'achat d'un Avion, à offrir 
4 la Patrie et portant to nom d* « La Mu
tualité >. 

AUDITION do Violina d* concert d* la 
maison Srrépel-PoUat, d* Roubaix, chat M. 
Grassl, 108, ru* de la Gare, 4 Roubaix. Q53-" 

CAFETIERS LIRRIS, augmentez votre 
vente en débitant 1* • tek Phénix. MSM 

PUNtRAILLBS DE M. ALPHONSE 
DUVOK. — Vendredi ont eu lieu au. milieu 
d une nombreuse assistance de voisins, de 
collègue* et d'amis, les funérailles de M. 
Alphonse Duyck, directeur de la Section Dra
matique du Syndicat Mixte, membre de la 
Société de Secours Mutuels des Anciens 
Sous-Officiers français. Les coins du poêle 
riaient tenus par MM. Cyriaque Délaye et 
Henri Duplouy, des Anciens Sous-Officiers, 
M. Louis Tiberghien, président et Jules Da» 
sonville, vue-président de la Société Chorale 
et dramatique Jeanne d'Arc du Syndicat 
\li>*e Deux magnifiques couronne» avaient 
été offertes par les deux sociétés. A l'église 
Saint-Martin où a été célébré le service funè
bre, la Société chorale Jeanne d'Arc a exécuté 
sous la direction habile de son chef, M. Louis 
Huyghr, la messe de Requiem de Gevaert ; 
elle a été très appréciée jjour sa belle exécu
tion ainsi que 1rs solistesMM. Charles Bo
ston et Henri Herman. 

Dans 1 assistance on remarquait les deux 
sociétés avec leur» drapeaux cravatés de crêpe, 
MM. François Dillws-Piat, président d'hon
neur et André Rrnould-Delcourt, vice-prési
dent d'honneur de la Chorale ; Désiré Segard, 
vicc-présidrnt des Amiens Sous-Officiers , 
Jules D'Haluin, président, Henri Delpnrte «t 
Louis Toulrmonde-Lagache, vice-présidents, 
rugenc Krnoult. trésorier du Syndicat Mixte, 
et plusieurs membres du Conseil d Adminis
tration et sociétaires de cet important grou
pement ; MM. Cavrois, les patrons du défunt. 

Au Cimetière, après le» dernières prières, 
M. Louis Tiberghien, président de la Société 
Chorale Jeanne d'Arc, vice-président du Syn
dicat Mute, a prononcé, au nom de ces deux 
sociétés, un distours dans lequel, après avoir 
loue les qualités personnelles du défunt, il a 
fait ressortir le dévouement et la conscience 
artistique qu'il apportait à diriger la section 
dramatique de la Jeanne d'Arc : • Brave ami, 
a dit M. Tiberghien ep terminant, tu laisses à 
ta veuve en pleurs, a ton cher fils, à tes amis, 
l'exemple d'une vie bien remplie, tan*, tomme 
chef de famille, que comme employé modèle, 
bon citoyen, le meilleur et le plus dévoué des 
sociétaires et camarades. Puisse le témoigna
ge de la sympathie de tous ceux qui m'entou
rent adoucir la profonde douleur de tous ceux 
qui te pleurent. 

Mon cher ami, Alphonse Duyck, au nom 
de tous tes camarades et au mien, je te dis 
non pas. un froid adieu sans espérance, m»is 
au contraire un cordial, consolant et ému au 
revoir près de Dieu, qui seul peut payer notre 
tribut de reconnaissance affectueuse ! 

FAITES ATTENTION—En achetant des 
Talons caoutchouc Wood-Milne, exigez le nom 
Vr'ood-Milne sur chaque talon pour éviter les 
contrefaçons. H. 1,50, D. 1,25 la paire. Se 
méfier des imitations vendues meilleur mar
ché.Gros : Tiberghien, 8, pi. Notre-Dame, Rx. 

9767a 
BEURRES de Normandie 1,35, d'Avesnes 

1 fr. M, de Hollande 1 fr. 7» I* 1 J kilo « Lai
terie des Halles », 51, rue Pierre-Motte. 
Mesdames, profitez-en 2$788d 

NOS SOCIETES AU CONCOURS. — 
Sous ce titre, nojjs avons annoncé hier, 
<,u une société local» prenait par au Concours 
des Société» Théâtrales d'Amateurs qui a lieu 
à Clialons, 4 la Pentecôte. 

Nous apprenons qu'une autre société rou-
baisiennc va prendre part 4 ce Tournoi Artis
tique. 

Les « Echoliers de Villon > (groupement de 
jeune» gens épris de l'art dramatique), vien
nent de se constituer afin.de participer à ce 
concours. 

Ils donneront une première séance 4 to Mai
son des Œuvres, rue du Vieil-Abreuvoir, le 
dimanche 12 mai courant. Le programme 
comprendra la pièce imposée dans leur sec 
tion • Les Opprimés > (inédite) et le chef-
d'eeuvre de délicatesse de Rostand, c Les 
Romanesques », 3 actes en vers. 

Nos concitovens se rappellent l'excellente 
interprétation des » Oberlé » qui fut donnée il 
y a 15 jours par les mêmes acteurs, dans la 
même salle. Le succès qui couronna leurs 
efforts fait bien augurer de la séance du 11 
courant. 

TOUTE» VOS DISTRIBUTIONS journa
lières ou autres. Confiez-les au • Rapid », 
• j bis, rue du Vieil-Abreuvoir. Tél. 20.27. 
C'**t voue Intérêt. 28760 

présidence de M. Jos. Maryno. 
M. Clément Berte, vice-président, rend 

compte de son entrevue avec M. le baron de 
Broqueville, auquel il était chargé d'offrir la 
présidence d'honneur de la Société. M. de 
Broqueville a accepté. Une dépêche lui sera 
envoyée pour le remercier de l'honneur qu'il 
fait 4 la Société en acceptant cette fonction. 
Des félicitations sont votées à M. Berte pour 
le succès de sa démarche. 

Des remerciements sont également votés à 
M. Delevenne, membre honoraire, qui a fait 
don aux 1 anciens » du portait de la Famille 
Royale de Belgique. 

Après avoir procédé à l'admission des nou
veaux membres, a eu lieu le scrutin complé
mentaire pour la commission administrative. 

Ont été élu? : Comité des Fêtes : Directeur, 
M. César Petit ; adjoints : M. Théo Gysem-
berg et Grégoire Deheni ; commissaire : M. 
Gustave Petit. Comité de la Prévoyance : Di
recteur, M. Anatole Hache ; adjoints, MM. 
Jules Vandewalle et Edmond Versiraet ; com
missaire, M. Emile Baets. Comité de la Pro
pagande : Directeur, M. Victor Cottenier ; ad
joints. MM. Alfred Segers et Alfred Noppe ; 
commissaire, M. Cyrille Meeus. 

La Société participant à la fête d'Anciens 
Militaires, qui aura lieu à Tournai, le diman
che de la Pentecôte, la réunion du mois de 
Mai aura lieu le 19 

L'EXCELLENT BEURRE de la Laiterie 
des Fayts est vendu 1,60 le dcmi-kilng. à 
t « Epicerie de la Gare ». 38787d 
CHEMISES, CRAVATES, A la Villa d* Rou
baix, MOis, ru* LaniMy. Prix du gros. 086-3 

OOMITE ROUBAISIEN DE PROTEC
TION DE L'ENFANCE et OE LA OOUTTE 
DE LAIT, <1l, ru* S* LUI*). — On nous prie 
d'insérer la note suivante : 

« Les mères qui fréquentent assidûment la 
consultation de nourrissons sont prévenues 
c,ue le tirage de» primes aura lieu le mardi 
7 mai, 4 2 heures 1/2 du soir. 

Il y aura une cinquantaine de lots notam
ment : un lit, huit chaises d'enfants, une pe
tite voiture et autres ustensiles de ménage. 

AUX 100.aoe CHAUSSURES, 31. Grande-
Rue. Maison vendant de toute confiance au 
détail aux prix de gros. 25724 

BEURRES] Vente réclame unique : SAME
DI • MAI, la Mu" J. Marchai, 27, Grande-
Rue, Rx. Téléphone JI.M. Vendra: 

Beurre belge, 1,50; belge supérieur. 1,60. 
Véritable beurre dlslgny 1 sel, 1 70; Véri

table beurre tTlelgny, doux, 1,**i Crème dou-
M d'ISlgny (pour fraises) pots de 30 à 1,75. 
Les véritables beurres et crèmes d'Isigny qui 
ont obtenu le Gd-Prix 4 l'Exp. de Rx. sont ex
clusivement en vente 27, Gde-Rue, Rx. 28677 

NOUS APPRENONS que notre concitoyen, 
M. Hubert Desruelle, professeur de boxe, 
vient de subir avec succès les examens au 
« Brevet d'aptitude à l'Enseignement de la 
Gymnastique ». Ces examens comportent, ou
tre la gymnastique proprement dite, l'anato-
raie, la physiologie et l'hygiène appliquée 4 
la gymnastique. 

M. H. Desruelle a obtenu le numéro 4 sur 
57 candidats. Toutes nos félicitations. 

DANS LES POSTES. — M. Gallet. commis 
4 Tourcoing, est nommé commis à Roubaix-
principal ; Mme Fontaine, employée à Rou
baix (téléphone) est nommée employée t 
Douai. 

MEDAILLE DE 1S7S-71 — M. Paul Watine 
ancien lieutenant au 48' mobiles, vient de 
recevoir du Ministre de la Guerre, le diplôme 
de la médaille commémorative de la guerre 
de 1870-1*71. 

LE CORSET le meilleur marché, le plus 
solide et le plus élégant est sans contredit 
LE PRODIGIEUX. Corset-réclame avec 4 
jarretelles, modèle enveloppant, 4 8.05 A Rou
baix, Maison Robichez-Verdonck, 50, Grande-
Rue; à Tourcoing : Maison Carette-Duhamel, 
12, rue de l'Hôtel-de-Ville. 2838g 

UN ECOLIER SE FRACTURE LE BRAS 
— Vendredi matin, vers onze heures, un 
ieune écolier d'une dizaine d'années, Georges 
Balenghien, était monté sur l'arrière dun 
camion, qui filait 4 une allure assez rapide, 
boulevard de Reims. A un moment donné, le 
petit imprudent perdit l'équilibre, et tomba 
sur la chaussée. Dans sa chute, il se frac
tura le bras gauche, à hauteur du coude. 
Après avoir reçu les premiers soins dans une 
maison voisine, le blessé a été reconduit au 
domicile de ses parents, au Reverdi, où, de 
l'avis du docteur qui l'a visité, il devra ob
server un repos de trois semaines. 

UN MAÇON TAMPONNE PAR UNE AU
TOMOBILE. — Un maître maçon, M. Henri 
Delhaie, demeurant rue Pierre-de-Roubaix, 46, 
passait vendredi soir, vers sept heures, bou

levard de Reims. A l'intersection de la rue 
Jouffroy, il fut tamponné par une automobile 
appartenant 4 un industriel roubaisien et pro
jeté sur la chaussée. 

Relevé par des témoins-.de l'accident, M. 
Delhaie fut conduit chex M. le docteur Ma
sure .Le praticien releva des plaies et contu
sion* 4 la tête et aux membres ; ce* blessures 
nécessiteront un repos de trois 4 quatre se
maines. 

MAISON DU SOLSIL D'OR, Place du 
Théitre, LILLE. — Oamltur** d* eh*rnln**e, 
Bronze* marbre*, Orf*vr*ri* de* premières 
fabrlsjuet françaises. 24400 

P0LI0E DES CABARETS. — Le service 
de la Sûreté a dressé procès-verbal 4 José
phine Bizet, cabaretière, rue de l'Espérance, 
qui a occupé une servante non titulaire du 
certificat de bonne vie et mœurs. 

ORPHSE-PIAHO platt aux miuHlmi les 
plus raffiné*. Vent* *xoi. M"M*r»jefll. 20606 

NE PAS CONFONDRE. — Mme Aline 
Kints, demeurant rue des Longues-Haies, 00, 
nous prie de dire, qu'elle n'a rien de commun 
avec son homonyme arrêtée 4 Lys, pour 
ivresse et obscénités. 

LES PLUS JOLIS 0HAPEAUX aux prix 
les plus raisonnables se vendent < Aux Sœurs 
de Charité, 33, rue du Vieil-Abreuvoir, Rx. 
Toques et trotteurs pour dames dep. 6,05. '28502 

NECROLOGIE. — On annonce la mort, 4 
1 âge de 85 ans, de Madame veuve Edouard 
Lecotnte, née Thérèse Déprès, mère de Mon
sieur Edouard Lecotnte, industriel, à Rou
baix, décédée en son domicile à Fleurs-
Breucq, hameau du Sart. Ses funérailles 
auront lieu samedi 4 courant, à 10 heures, 
en l'église du Sart-Flers, sa paroisse, (car 
Mongy et car F arrêt du Sart). 

La famille recevra les condoléances à 
l'issue de la cérémonie religieuse à 
Flers-Sart. aoSiod 

ACCIDENT* 01 TRAVAIL. - A l'usine de» Ma
chinée Agricoles, un manoeuvre, Camille Haii.-scnv, 
(1 ans. do Quaremoî lt (Belgique), en Jetant un 
madrier s est tait des contusions à la ma.n gauche 
Quatorze jours; docteur Demoulln. 

— Au peunage Holden Théophile D Itaes. 1* ans, 
garçon de rubans, de Rujcn (Belgique), a eu l'in
dex gauche écrasé par une doubleue. Vingt jours; 
docteur De-moulin. 

— In ouvrier de M. Kinllo Manges, entrepreneur, 
Gaston Schot, de Dottignies, s'est pl<Pié au pouce 
droit. Douze Jours ; docteur Demoulln. 

FABRIQUE tt MÂBASTHS OE MOBILIER 
Reproduction d'ancien 

PSJI FAOQ MILST, *», 
Ateliers rue Doudln, s, l. lo.'is. 

Intérieurs modernes 
rue neyale, 10, Lille 

HEM 
MANŒUVRES EN CAMPAGNE. — Des 

manœuvres, exécutées par des soldats du 
43* de lifrne, ont eu lieu vendredi matin, de 
7 à 11 heures, dans les quartiers de l'Hem-
pempont, des marchepelles et de la Cousine-
rie. La fusillade à hlanc a c répité sans dis
continuer pendant toute la durée du simula
cre de combat qui, très intéressant, avait 
attiré sur les lieux de nombreux curieux. 

A l'issue de cette manœuvre, los braves 
petits piuupious ont regagné Lille, avec en
train et bonne humeur, salués au passage 
par les cris joyeux des enfants et sous le 
regard paterne des ouvriers agricoles occupés 
aux champs. 

LEERS 
L'IVRISS*. — Rencontré .11 élat d'ivnw un 

sieur (,... D... a clé gratifie d'un procès verbal de 
ton ira vc ni ion i*r la gendarmera de Wattrelos 

COUPURE A L'INOIX. — A 1 lui ne Molle BosMlt, 
un repaieur de harnais Achille llespel. M ans. •de
meurant a Lier» (Grande-Frontière), s'est fait une 
couiture profonde à l'Index Manche en coupant une 
Lame de harnat. M. le docteur Phalemniii a pra
tiqué deux points do suture et prescrit un repus do 
douze Jours. 

CADUM 
contre toutes 

maladies 
de la peau 

Dell 
centre 
peau 
fend 

n étant que 
aleoporU < 

leOadumeeti 
soulagement I 

rsïC 
mur. Quelle que soit la ,5oVr et quelle qu'i 

trreilleux on. 
t viendra en aide. Boite dressai : 

WATTRELOS 
UN VOL OC LIOUEURS. — Quatre arrestations. 

— Depuis un certain temps déjà, tin cultivateur 
de la Martinoine s'apercevait qu'on lui volait 
toutes sortes de c"hoscs. notamment du vin et du 
cotcnac. 

samedi dernier, un nouveau vol de liquides d un* 
Importance supérieure A îoo francs, fut encore com-

f iis .1* «-arde-cbaoïBotre Tonneau, chargé de la 
ureetUanee de ce quartier, en Informa M CaLUet, 

romuUasalre de noue*. Une enquête fut faite a ce 
sujet, * l'effet d'orienter les recherchée dans un 
cadre restreint. 

Le commissaire, accompagné des gardes Derre-
reaoa, Brunln ét Tonarau, a mis en eut d'arres 
tatinn Louis Peugnes, as ans. vacher, célibataire. 
né a rievulei (Pas-de-Calais) ; Durez Prudent, 17 ans 
et demi, sans domicile fixe, sujet belge, comme 
autours principaux du dernier vol qu'ils ont accom
pli à l'aide d escalade: Delobel Louis, 53 ans, char
retier, né A Lesquln : Wltouck Flarimqnd. eujet 
belge, né A Wervlck, tous deux célibataires incul
pés de complicité de vol par recel. 

La Maison A . D E B R A S 
OratKH-Pla**, ROUBAIX 

AUTOMOBILES 

DEDIOHjtOUTON 
AftiiM Coniirsitli 

d AutimobilBS du lord 
356, BOULEVARD GAMBETTA 

TOURCOING „.** 

POUR LA CITÉ 
Au moment où vont bientôt tomber dans 

le* urne* le* bulletin* de vote par lesquels 
les 30.000 électeurs tourquennois vont déci
der, pour quatre années, du sort de la, cité, 
il egt utile de les convier une dernière foi* 
à examiner en toute conscience les effets 
possibles de leur intime décision. 

Avec le parti radical au pouvoir, ils sa
vent que continuera de peser sur notre ville 
le régime de mystère, de sectarisme et de 
favoritisme qui a provoqué de ai légitimes 
et si multiples plaintes. Les révélations de 
ces derniers temps les ont d'ailleurs éclairés 
suffisamment sur la manière dont avaient 
usé de leur mandat trop de leurs anciens 
élus. 

Avec le parti socialiste, ils savent aussi, 
par les exemples de Lille, de Roubaix et 
d'ailleurs, combien pitoyable serait la ges
tion financière et combien désordonnée 
serait l'administration. Une ville qui vit de 
l'industrie ne peut pas vouloir faire l'expé
rience collectiviste. Elle aurait à s'en re
pentir cruellement. 

Leur devoir est donc tout tracé ; ils ne 
peuvent hésiter à voter pour la liste des 
candidats républicains proportionnalistes, 
dont la campagne si digne et si nourrie a 
été vraiment impressionnante, et dont le 
programme est tout entier de liberté et de 
justice. Fur toutes les questions essentiel
les de la vie communale, qu'il s'agisse de 
finances, de méthode administrative, de 
bienfaisance publique, de réformes démo
cratiques et d'améliorations sociale*, ils 
ont montré qu'ils avaient des idées nettes 
et mûrement refléchies ; il* o»t prouvé 
aussi qu'ils avaient des hommes à la hau
teur du mandat dont ils briguaient e t l'hon
neur et la charge. 

Tourcoing, sous leur administration, con
naîtrait une ère de paix féconde et de 
réconfortante fraternité. 

Que tous les républicains ennemis des 
utopies dangereuses du collectivisme et du 
sectarisme étroit des radicaux, mais amis 
de l'ordre dans la tolérance et la justice, 
aillent donc tous au scrutin, votant avec 
discipline et sans rature pour la liste en
tière des républicains proportionnalistes. 
Ils travailleront ainsi à la grandeur et à la 
prospérité de leur petite patrie. 

F. D. 

Lis cirtei élictonlos non distribuéts 
La Mairie nous communique la note sui

vante : 
« Le Maire de Tourcoing a l'honneur de 

porter à la connaissance des électeurs t,ui 
n'auraient pas reçu leur carte pour le scrutin 
de dimanche prochain, qu'ils peuvent la reti
rer ao, bureau du Secrétariat à l'Hôtel de 
Ville, pendant toute la journée de samedi de 
fc heures et demie du matin à midi, et de 
deux à huit heures du MSjj et pendant celle 
du dimanche 5 courant de huit heures du 
matin à cinq heures et demie du soir. » 

UneCinférineeàlaGttnbre di CoMirci 
M. Dupeyrat, attaché commercial de 

France en Russie, a donné vendredi, à 3 h., 
à la Chambre de Commerce de Tourcoing, 
une intéressante conférence sur la marche 
russe et le moyen de développer nos expor
tations dans ce pays. 

De nombreux industriels et négociants as
sistaient a cette conférence que présidait M. 
Louis Tiberghien jiriembre de la Chambre de 
Commerce. 

L'orateur après avoir indiqué les difficultés 
douanières que rencontraient nos industriels, 
pour l'exportation des produits textiles et 
autres a indiqué dans la création d'un comité 
franco-russe à Saint-Pétersbourg, création 
dont il s'occupe activement, un moyen sans 
doute efficace de les surmonter. 

possède 1* plut grand choix 
pour homiri*», dames et «niants. 

1" COMMUNION Voir IM étalais*. ar«cs 

UNE VISITE OE M. LE CENERAL 
LEBAS, AU CERCLE DES OFFICIERS. — 
Le général Lçbas, gouverneur de Lille, vien
dra demain, dimanche, à 0 heures, inspecter 
l'Ecole de Tir et d'Instruction Militaire de 
Tourcoing. 

MM. les membres du Cercle des Officiers 
recevront le général à son arrivée au Sporting-
Club et l'accompagneront ensuite au Siège 
Social de l'Ecole de Tir et d'Instruction Mili
taire, 7 et 8, place Leverrier (Manège). 

SACHEZ BIBN que vous ne pouve* trouver 
meilleur que le beurra vervau 1 fr. m la livre 
ii la Fromagerie, 71, rue Tournai. 288o7d 

LES ARRIVACES AUX HALLES. — I! 
est arrivé aux Halles centrales, vendredi 
matin: fromages de Camembert, JIJ kilos; 
asperges, 150 kilos ; pommes de terre nouvel
les, 140 kilos ; petits-pots, 130 kilos ; arti
chauts, 300 kilos ; marée, 1000, kilos. 

ACIERS en barres, tôles et fil» pour tous 
usages. Dépôt d'Aeler* ronS* étrré* asrtrbré*. 
P. et J. Six, ao, PI. République, Tg. 28760 

LA FRAUDE DES ALLUMETTES. — 
Les douanier* du Risquons-Tout, ont arrêté 
un verrier, Léon-Narcisse Chauvierre, âgé de 
19 ans, né 1 Vernon-Eure, demeurant a Saint-
Jacques, 2, qui était porteur de 12 kilogram
mes d'allumettes chimiques en bois, repré
sentant une valeur de 54 francs. Chauvierre 
a été écroué à la gendarmerie de Tourcoing, 
en attendant son transfart à Lille. 

MAISON DU SOLSIL D'OR, PLA0S 
OU THEATRE, A LILLE. - GRAND 
CHOIX DE MONTRES DE PRECI
SION (PONCTUA). ' 34704 

ARRESTATION D'UN VAQAB0ND. — 
Les gendarmes de Tourcoing ont arrêté un 
certain Charles-Adolphe Antheunus, originai
re de Roubaix, âgé de ig ans 1/2, sans domi
cile fixe, qui s* trouvait couché la nuit der
nière, dans la briqueterie près de la gare des 
Francs. Il a été déféré au parquet. 

S. WERNER, >c*illl*r-*ff*vr*, UU*. tA, 
rit* National*. M, LUI*. tosi 

MOUVAUX 
A00IDINT* ou TttAVAIL. — Chej MM Derranx 

tt C, briqueUent, un ouvrier, Cyrille Vanbaeze-
brouch, *4 ans. rue du Congo, a aiouraux, s'est fait 
une déchirure musculaire a la poitrine. Quinte 
jours; docteur Vincent 

— Che» MM. Wauquiex et nb, un homme de 

Elne. Pierre rytgat, V7 ans, rue du Blanc-Four, a 
aaeUes, s'est coupé à la main droit*. Six jours de 

repos ; docteur Delbeni. 
NEUVILLF..EN-FERRAIN 

UN N0N-LHU. — M. Houetx, juge d'instruction 
près le Parquet d e Lille, a signe une ordonnance 
de non-lieu en faveur du nommé Henri Tanghe, 
pelgneur A NeuTilie-en-FtfraXn, inculpe dans une 
affaire de vol dont le prejudlcié a retire sa plainte 

Conservation des m *• ÊJWHk* 
FOURRURES PLUMES 

Ï^T7.i.»UlE 
UN VIEILLAD SE JETTE A L'EAU. — 

Un pensionnaire de l'Hospice Comtesse. Gu*. 
tave Vanackère, 68 ans, sest jeté dans la 
Basse-Dcûle, en face du Palais de Justice. 
Des témoins le repêchèrent à temps. Vanac
kère a déclaré qu il souffrait d'insomnie per
sistante. 

SOCIETE DE CEOCRÀPHIE. — La So
ciété de Géographie de Lille organise une 
excursion à Londres, du 2 au 6 juin. 

COMICE AORIOOLE DE L'ARRONDIS» 
SEMENT DE LILLE. — Les concours agri
coles organisés par le Comice agricole auront 
lieu, en 10,12, dans le canton de Seclin. 

Ils comprendront notamment : t" Un con
cours de visite de fermes et exploitations cul-
turales du canton de Seclin ; 2° un concours 
spécial pour la production du blé dans l'ar
rondissement de Lille ; 30 un concours de 
visite de jardins et cultures maraîchères du 
canton de Seclin ; 40 un roncours d'animaux 
reproducteurs des races bovine, porcine et 
ovine ; 50 un concours de chevaux ; 6° une 
exposition de machines et instruments agri
coles ; 7" une exposition de volailles, animaux 
de ba>sc-c«ur et chiens servant à ! agricul
ture ; S" une exposition de produits de récol
tes et d'industries agricoles et de travaux 
ayant trait à l'enseignement de l'agriculture ; 
0" un concours de récompenses à attribuer 
aux vieux serviteurs de l'agriculture. 

On peut des maintenant se faire inscrire 
pour la visite des dermes et des jardins ma
raîchers et obtenir tous renseignements en 
s'adtessant au secrétariat du Comice, 122, 
rue de Paris, à Lille. 

POSTES ET TELEGRAPHES. — Ont été 
nommés facteurs : 

Nord. - A Denain, M- Phénain ; à Kenain, 
M. Rompteau : à la Madeleine, M. Sacépé ; 
à Marcoing, M. Cailliez ; à Mun< hecourt, M. 
Baudru ; à Onnaing, M. Goitte ; à Saint-
Amand-leà-Eaux, M. Dubar ; à Wattrelqs, M. 
Destruy. 

Pas-de-Calais. — A Achicourtj M. Wierre; 
à Liévin, M. Salin ; àVendin-lc-Vieil, M. 
Thomas. 

Soin* du Visage 
Culture physique, teint frais 

M°° DESFOSSE, 21, r. Lavolsiar, Pari*, IOQI-I 

Nouvelles Religieuses 
ROUBAIX 

Saint-Martin. — Dimanche a mai, quatrième 
dimanche après Paquet. Octave de la solennité de 
Saint Joseph. La première messe a d h. 1/4. A la 
mc**t> Ue S le, communion des nilec. A lu h , grand -
messe soii suivie de la procession du St-Sacrement. 
Vêpres A S h. Vicaire de semaine : M. Tiberghien, 
rue du Curé, 1. 

Aux vêpres de à h., bénédiction q une image de 
la bienheureuse Mère Barat, fondatrice de la Con
grégation des Dames du sacré-coeur. Il y aura 

Netre-Oam*. — Samedi i mai, a 9 h . messe 
pour la reunion des M6re« enve-tiennes <te l'axcnl-
coqlrérie de Notre-Dame de Slon. — Dimanche s 

.mai. A la messe de 7 h., communion des nombres 
du Cercle Saint-Michel. 

Sainte-Elisabeth. — Dimanche 5 mai. vicaire 
de semaine. M Richard. A la messe de S h., com
munion générale des Enfants de Marie 

.—- tatre-Caur. — Dimanche i mai, premier di
manche du mois. Coiiumuilon générale des jeunes 
Biles <te la paroisse. Vicaire de semaine : M. 1 abbé 
Hennion. Apres la grand'messe. procession du St-
sacrviuent dan» I église. Le soir, a S h., salut avec 
procession du St-Rosaire. 

Saint-Sepulcre. — Dimanche 3 mal, vicaire 
de semaine, H. Gutnebaud. M. rue Newcomtnen. 
Communion générale des Jouées ftllée de la Réu
nion dominicale Sainte-Claire. A 8 h„ communion 
générale des garçons qui ont fait leur première 
communion solennelle l'année dernière; aux vê
pres, procession du Rosaire. 

Saint-Joseph. — Dimanche » mai, communion 
générale dos Entants de Marie et des enfants de 
la première communion de cette année. A la messe 
de 7 h . première commuaion privée d'un groupe 
rienfants qui ont as»'sté A la retraite spéciale de 
cette semaine. Apres it» vêpres, réunion de toutes 
les Enfants de Marie. Durant tout le mois, salut A 
7 h à l'autel de N.-D. du Perpétuel Secours bril
lamment décoré et luumtné; tous les soirs, courte 
instruction par M. le Curé. 

Salnt-Jean-eaptitt*. — Dimanche S, A • a . 
messe de communion générale des jeunes Mies qui 
ont fait leur première communion avant 190». 

galnt-Franeeli d'Assise. — Dlmonch* 5 mai, 
A la messe de 7 h . communion générale des jeunes 

lUIet d»j*at*cal*a»a 4e pen»**eraace ; A t* *>HH«*> 
aelnt-Ànietiw, — La réunion du premier ven

dredi du moi», «a l'egns* votlv* de Bt-Antolne, a 
revêtu hier soir un cachât tosrr particulier par la 
célébration ds la ftte de Jeanne d'Arc. L* c*rs-
moala a commencé s*r un chant «e circonstance :. 
• A Jeanne d'Are • que M. Herbeux a interprété 
*vec une chaude expression. Le conter»acier ha-, 
bltuel a ensuite toit un panégyrique da Jeanne 
d'Are et dans un langage poétique a retracé les/ 
vertus héroïques de cette humble Ml* dt Lorrain*, 
pour terminer 11 .exprime toute la connance que 
nous devons avoir en Jeanne d'Arc dont la proj 
tectlon saura encore sauver la Braace. Après cette) 
conférence M. l'abbé Marais donna la bénédiction) 
papale q.ué Pie X avait tenu A accorder A 1 œuvri 
des tiumma» •» la paroles*. 

WATTRELOS 
- — Partit»» S.-D. du Bon Conseil. — On 

nous prie d insérer 1* communication suivante: 
< Dimanohe prochain, la nouvelle parois** de 

WattreloB célébrera la fête patronale de N.-D. du 
Bon Conseil. La grand'mesM sera chanté» par la 
chorale de la paroisse et les vêpres seront pré
sidées par M. le doyen de ât-MacJou. Le R. P. d* 
Kerdanet donnera les sermons de i* journée. A 
cette occasion, il est bon de rappeler que la Saint* 
Vierge a été invoquée de tout temps, dans l'église, 
comme le stège de la sagesse et la mère du bon 
conseil. De plus, les dévotions particulièrement 
pratiquées par les Papes sont assurément sérieu
ses et bénies du ciel. Or, depuis 1600, les souve
rains pontifes ont spécialement honoré N.-D. du 
Bon Conseil, appelé* la Madone des Papes. C'eet 
devant l'autel de N.-D. du Bon Conseil que le* 
cavdinaux se réunissent pour prier, avant de pro-
céaVr à l'élection d'un nouveau Pape. Dieu prouv» 
qu'il a pour agréable h» dévotion a N.-D. du Bon 
Conseil, par le prodige permanent qu'il réalise en 
faveur de son image. Dans une église de Qenazxa-
no, ville d'Italie, l'image de N.-D. du Bon Con
seil reste exposée à la vénération dee fidèles, de
puis plus de quatre siècles, détachée de la muraille 
ctevant laquelle eH« V tient ssns aucun support. 
Le miracle est constaté par les norrrhretu pèlerins 
qui, en tous temps, se rendent à ce sanctuaire, s 

« Jeanne d'Art» i Orléans ». — Magnifique 
panneau décoratif en tapisserie. Voir Maison 
Watteau-Fournier, rue du Pays. 11. 28778 

Convois Funèbres 
Madame veuve Edauard LE0OWTE, née Théréas 

DEPRES, mère de Monsieur Edouard Lecomte. in
dustriel à Roubaix. décédée A Fiers, le 1* mal 19IB'. 
dans sa 86* année, administrée des Sacrements Vi
giles. Vendredi 3 Mal, a * heure* ; Convoi et Service 
.solennels. Samedi 4 dudit erals, A 10 heures, église 
(lu Sart-Flers, sa paroisse, d'où son corna sera con
duit au cimetière de Roubaix. Assemblée, A Fier*. 
Breucq. hameau du Sart, a il h. */*. 

N£CHOLOGIE 
—— On annonce la mort, a Hazehrouck, île 

M. Charles Drpecker, décsJHé dans sa 84e année II 
était le pèr« de M l'abbé Dcpccker, vicaire a Lille 
a .sanii-Jlaruu u Esqueruies. autrefois économe au 
iviuiouiiai s^int Loui» de. llnubaix. Les funérailles 
auront lieu mardi a neuf l.e.ire* *t demie, en H. 
gii.>e paroissiale Ue Zuylpeens (par Caas>el). sou ni-
iaj;c natal. 

Communications 
ROUBAIX. - Olub siedersM. — Dimanche 5 mai 

repetilion j;enerulu puur la -Section symphoniqu», 
a IIIHU, au local de la suriélé. las, place de U 
par*, li. illso au pupitre de nouveaux morceaux 
a i étude. 

Orphaen • LIS Vieui d» Versailles ». — Bepe-
titmii tcneiale au local, samedi i 1 ourant. a s h 
et demie. Kduinon de la lonunis*.ou a u h. iyt 

Choral Nadaucl — .sarneul i courant, a S h 
et donue, i>allo des fêtes municipales, rue dr l'Hos-
Pi«\ répétition générale privée, par il. Duysburgb 
Visite de sonimilcs musicales de la région 

Oerole Orphéonique «Les XL s. — Dimanche 
A 10 h. 3/i, au Café Français, répétiUon partielle 
pour toutes les partie : a 11 h. W, répétition «e-
nérale. 

Cœcilia Roubaisienne. — Ce soir à 8 h. 3/4, 
répétition générale dis chœurs a exécuter au tes 
tii .J fédéral. 

Société « L'Employé ». — Recette mensuello 
ninianclie j mai, de 10 h. a midi, au local, 1 ru» 
du Grand Chemin. 

WATTRELOS. — Chorale « Les Amis Réunis dm 
Centre ». — Dimanche a 11 li. l/il, répétition gcT 
uérale • 

TOURSOINO. — Choral» t Le» Valant» •. _ 
manche i> mai. i 11 h lj-2, répétition générale 
Kucho des Franc». 

« 

GOICERTS & SPJsCTlGItES 
ROUBAIX 

L» Grand Cirque Hotte a l'Hippodrome. - • 
La vogue du Cirque Ilostc, va chaque Jour gran
dissante et les arUstes imomnaraliies qui se pro
duisent en ce moment, sont toujours acclame*: aveo 
enthousiasme, notamment les » Franklins », dans 
leurs prodigieux exercices qui donnent bien 1 illu
sion de balles de caoutchouc lancées dans I*es-
l>ace... .Mlle Lefebvrc, la gracieuse re-nc- du Diabolo, 
dans ses productions déconcertantes d'adresse et de 
précision ; « Le* Toronto» ». dans leur travail de 
force, hors pair: «Les spa-Bros >•, acrobates incon
nu» jusqu'ici; » Les •xjuUibri.stes Japonais » ; Lei 
Lucy Ferre, sur les barres fixes 

Dans la partie comique, relovons le clown p.> 
plno, avec ses chiens, son Ane et son cochon dres
sés ; les entrées comiques des clowns Lewis. Coco, 
CeyrUlio, et Busby, qui provoquent toujours uft 
fou-rire. 

Une mention spéciale à 1 orchestre, habilement 
dirigé par M Bebeyne. 

Ce soir samedi, a 8 h. 1/2, séance de gala aven 
nouveaux débuts. 

Pour la location, s'adresser au Café de l'Hippo
drome. — Prix des places. : fauteuils. 3 rr. ; pour
tours, 'i tt ; première» galeries, 1 fr. x>: deuxièmes 
galeries, u fr. t>0 

Crand ThéAtr» J. Renaupru. — Tous les sorra 

CORDONNERIE MONDAINE 
( « , « / " • mlrquti frinçtuM U tMmtirm. USItt 

Nouvelles Militaires 
RESERVE A ARMEE TERRITORIALE. — Bureau» 

ds rlntsndanc». — Officiers d administration de Ire 
classe : SUvant, de la SOe région. A la Ire— OM« 
ciers d'administration de 3e classe - Begbln. de la 
lie région, A la ire; Vitrant, de la lie région, A 

Subsistance». — officier d'administration -oie 3a 
classe : Louwyot. de la 7e région, a la ire. 

LE* CROIX PE LA RESERVE. — n se confirme, 
au ministère de la Guerre, que M. Miller»nd arrê
tera, dés son retour A Parts, les listes de propo
sitions pour la Légion d'honneur concernant les 
officiers de complément. 

Les offloiers de réserve vont donc être fixés très 
prochainement-

F*uill*t*n éH «JOURNAL OE ROUBAIX» 

N* 6a. 

PetiteJeaBne 
Et l i dessus, ïn iaJ«r*n. Ut épithéte* or-

dunères étaient parties toutes seule*. 
- A h ! »*le«é 1 ah! roulure! Et c'est moi 

qui ai élevé (a I 
Finalement, la Roussote lui répondant sur 

le même ton et dans la même langue, elhj 
avait sauté sur l'infrate pour lui adminis
trer une raclé*.. 

Mai* U petite ne se laissait pas faire faci
lement et rendait coup pour coup» Injure 
pour rnjure. 

Le combat menaçait de s'éterniser. 
Loysalier intarvint : il avait, après l'avoir 

assommé, enfermé le beau Gaston dans te 
cabinet de toilette. 

H empote»* la toussote, l'enleva comme 
une plume : 

— De quoi t On résiste, à maman ! 
Et, l'ayant majjistraJement JJidée, a U re

posa à terre, mats pour 1» clsassex devant lui, 
a coup* de pied, ver» |» çebket et IV enfer
mer «vet le eeeu Geatoe. 

— Va rejoindre ton aaseafé, fa a* M M 
di*me de t'entendre avec lui; nous, oa va 
vous juger. 

Mélie s'était approchée du lit, elle parlait 
à Germaine : 

— Eh bien ! mon pauvre trésor, il était 
temps qu'on vienne à votre secours ! 
. Germaine ne répondait pas. 

— Allons bon ! Elle est encore évanouie, 
cette petite ! 

Elle essaya vainement de la faire revenir 
et finit par s'apercevoir de la vraie cause du 
mutisme de la pauvre victime : 

— Ah ! la rosse de Jeannette : elle lni aura 
fait boire quelque chose pour l'endormir ! 

Gégréne opina : 
— Il n'y a qu'4 attendre qu'elle se réveille... 

Viens par là causer un peu... U s'agit de 
régler cette affaire-là proprement et tout de 
suite. 

Ils retournèrent dans l'autre pièce, où ils 
pouvaient échanger leurs idées sans être en
tendus de leurs deux prisonniers. 

— Voyons, dit Gégène, qu'est-ce qu'on va 
faire maintenant? 

— Ce qu'on va faire I exclama Mélie, m»is 
notre fortuné, tiens t La mine d'or est à noua, 
faut s'en servir. 

Et elle dit son plan : 
— Dès que 1a petite se réveillera, nous 

nous présentons à elle comme des sauveurs 
qui ont appris le crime qu'on préparait contre 
elle et Qui sont venus rjour la tirer des griffes 
de* bandits aux mains desquels elle était. 

Elle nous demandera de la ramener chex 
elle. Nous acceptons... 

— Ah ! non t Une supposition qu'elle nous 
recc*mai**e pour avoir aidé à l'enlèvement, 
•Ite Bons •erait nfaeer? 

— Attends donc t nous accepterons sans 
accepter. Nous l'emmcj»ie»ns. dhcL. où je ne 

suis pus tranquille du tout. U y a comme ça 
des maisons où l'on a la guigne, et nous 
avons déjà trinqué dans celle-ci. Nous l'em
mènerons mais pour la garder ailleurs, jus
qu'à ce qu'on ait obtenu de son père, de quoi 
vivre tranquille, et ce ne sera pas long ! 11 
marchera tout de suite... Pense donc! une 
jeunesse comme ça, et sur le point de se 
marier. J'ai entendu la Jeannette lui parler de 
son amoureux... 

— Chouette! c'est une chance (te plus* on 
fera marcher l'amoureux aussi... Mais il y a 
quelque chose qui me gène là-dedans... 

— Quoi donc ? l'endroit pour le garder ? 
— D'abord I 
— Je te dis que ce ne sera pas long ! Ce 

sera fait tout de suite... 
— Je veux bien, mais si vite que ce soit 

fait, nos deux autres prisonniers auront le 
temps de nous dénoncer... 

— Eux ! Faudrait pour ça qu'ils puissent 
sortir d'ici ! 

— Nous ne serons pa* plus tôt partis qu'ils 
sauteront par la fenêtre, et ce serait déjà fait, 
si je n'avais pas pris la précaution de les as
sommer... 

— Alors? fit Mélie. 
Et tout bas, soufflant le crime : 
— Si qu'on les assommait pour de bon ? 
Gégène recula : 
— Hein ! tu n'y penses pas t tu sais, je ne 

suis pas pour la violence, je n'aime pas le 
< raisiné ». 

— Dis que tu as peur de la butte t Mais y a 
pas de danger, l'explication eet toute trouvée : 
nous arrivons pour sauver cette malheureuse 
petite Jeanne! te* deux, misérables résistent, 

nous sautona dessus, et comme ils se rebif
fent... on se sera défendu, quoi ! 

— Nous sommes en droit de légitime dé
fense! 

— Tu l'a* dit ! 
Loyselier parut acquiescer : 
— Oui... Mais... tu oublies que c'est ta fille 

qui est là avec Gaston ! 
— Ma fille ! ma fille, cette roulure qui renie 

sa mère? Mais si tu n'étais pas venu me l'ar-
.racher, je l'étranglais à moi toute seule!.... 
T'occupe pas de ça, ça ne regarde que moi ! 
Ne pense qu'à l'affaire, la fortune, la mine 
d'or! 

« Etre riche, Gégène t Etre riche ! Pouvoir 
se payer tout ce qu'on veut, se retirer à la 
campagne dans une maison à soi, avec des 
volets verts et uâe boule dans laquelle on peut 
se mirer sur toutes les faces ; bouffer des 
bonnes choses ,boire des liqueurs du grand 
monde, fumer des cibiches qui sentent bon et 
tirer la langue à la police I Ab ! Gégène I 
Comme on serait heureux, pense donc t 

— Oui... oui... oui... 
Un soupir partit de la chambre. 
— Voilà le moment, Gégène, ee-tu prêt ? 
— A tqut! 
Ils courent au lit. 
Germaine s'était assise, et regardait curieu

sement autour d'elle. 
Elle les vit venir. 
Elle reconnut sans doute Loyselier pour un 

de ceux qui l'avaient enlevée, elle poussa un 
cri de terreur : 

— Ob I laissei-moi ! laisetw-moi 1 
Elle se j e u à b«s «u lit, cherchant par où 

s'enfuir. 
Mélie se précipita et la orit dans ses bras ; 

— Voyons ! voyons ! ma belle, mon pauvre 
agneau ! Vous confondez ! Nous sommes des 
amis, nous I On ne vous veut que du bien ; 
on vient vous délivrer I N'ayez pas peur, 
voyons ! 

Germaine ne l'écoutait pas, elle se débat
tait, lui échappait, mais pour tomber sous la 
poigne de Loyselier qui la maintint à son tour. 

Alors, elle se vit perdue et hurla d'épou
vante : 

— A l'aide I Au secours ! A l'assassin ! 
— Musèle-la donc ! jeta Mélie en tendant à 

son-homme le bâillon qui avait déjà servi. 
Et, tendit que Loyselier exécutait l'ordre 

avec une dextérité qui pouvait faire croire qu'il 
n'evait «ait que cela toute sa vie : 

— Non I c'est étonnant ce que c'est difficile 
d'être honnête!... Bon ! voilà ceux du cabinet 
qui se réveillent, à présent... Il ne manquait 
plus que cela ! . . Ils vont enfoncer la porte !... 

Aux cris de Germaine, la Roussote et le 
beau Gaston étaient, en effet, revenus de leur 
effondrement de bêtes assommées, et s'étaient 
aussitôt attaqués à la porte fermée. 

— Ils auront tort ! cria Loyselier en dépo. 
sant Germaine sur le lit... 

Et, sortant un couteau de sa poche •* 
— Tu vas voir la danse, ma colombe,., plus 

fort que la matchiche. 
Et il ouvrit lui-même la porte aux prison

niers... 
Mais il ne régla rien du tout. 
La pièce qui précédait la chambre s'était 

emplie de bruit, comme si une foule l'eût en
vahie... 

Une voix glapissait. 
— Je né sait pas, je troue dis que je ne uns 

rien! 

C'était la voix de Félicie, la femme de cham
bre, restée en sentinelle à la grille, et qui 
maintenant se débattait entre deux solides 
gaillards qui la tenaient chacun par un bras, 

Loyselier et Mélie n'eurent que le temps de 
se regarder : 

Des hommes, le revolver au point, faisaient 
irruption dans la chambre, et dévisageant Gé
gène et son horrible compagne : 

— Je ne m'étais pas trompé ! Eh bien ! Loy
selier, on s'est donc fait encore une fais pin' 
cer? 

Loyselier avait laisse tomber son couteau, 
il regardait celui qui venait de parler. 

— Mes bons messieurs ! larmoyait Mélie, 
oh ! qu'il était temps que vous arriviez ! Cette 
pauvre mignonne ne voulait pas te laisser 
sauver. 

— Ferme ça, grinça Gégène, tu perds ta 
salive, on nous sait par coeur... 

Et, regardant le chef de* policier* : 
— Ben, quoi ! monsieur Michel, c est une 

maison où qu'on n'a pas de chance, Vlà la 
seconde fois qu'on s'y rencontre I 

Michel, l'agent d* l'affaire Forgeât, aujour
d'hui monté en grade, Mgu**e important de le 
Sereté, plaisanta : 

— Et c'est toujours *vee un nouveau plai
sir, au moins de mon coté ! Allons i tende* vos 
mains qu'on vous mette des bracelets! 

Loyselier se Uitsa faire sans protestez, 
Mélie tendit, elle aussi, se* mains aux mené*. 
te», mais en soupirant encore : 

Malheur! que c'est donc «mcis» tf»t»e 
honnête ! . _^ 

Cependant Michel regardait tout etttoui «B 
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